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LA COMMISSTO'N A AIDOFTE MEMG'R'EE'I U'Ît} D'O'CU'ÿTEN'T EE TRiÆ\,'A!L 
OUI
CONSTITUE SA PREt'TtrERÉ §§IITTFTBU.TTONi EN VT}E DE ILA CO;NAOERTATION
SUR LES PROGR,AMMEg AEEONAUTI§:UES CTVXLS''
CE DocUMENT F0URNIï EEs E.[EieùeN'ls DE R'EFLExIoN"SUR LE R0LE 0uE
LA COTvIMUNAUTE, PEt Ï 6x,gg'66p'-efl FAVEUTF DE Lr XNDuTSTRIE AER0NAUTIAUE
AFIN oUE cELLE-cI FU'ns§E ETs'E uo'rgE DriÛN ffTARcH'E ET Dr UNE ASSISE
::-3lEIil-r sERA rFA^Nrsrwrs. Â.r,x oRGA'NEs cotq'FtETENTs DU coNsEIL
( GRoUPE DE coNcERÏ.ATB@ü[ oe enoen'â!,1'|1I.A,E,RoNAt,.TtroIJIES c IuILS 
) .
LA COMr'tIssIoN D'gyftA[ï.FEppÉmbi',e tA §,trS6tilrss,Io;Ni A\ CE SU]'0ET A l'-A
FIN DU tÏlO,IS DE "BülrXliILET.
NOUS VOUS RAPPELONS ouiÉr A l,Aî F[tl[ D'IJ', [roxs.D',E filÂ!' Nous v0us
AVIONS DEJA IN;ôàrq,en srrlm Les'6Rf$ûtD,ES t-[611&ES Dt] FR@6RAfqlclE'
Nous TENoNS A voTRrE É'[sP@str lôrtl ut'N' Bos'siIER ÛE BrAcKGlR0tultxo ''
2. zINc (t{ILIY H'ELDBlr}
E-------
DANS LA PERSPECT!ITE BsLUNüE REUNITON' EXTRAO'R'D'IIIIIATRE DU GftOtJPE
D, ETUDE INTERNA,TIo:NlABrE eôtum LE PLoltîB ET Lq... ZINC 
(.'.8U;I 
"'sE T I ENT
DU 3 AU 5 JLIILLE T 
"'ü918' 
n-Ùre'rtrnre) LA' COmHr'§sroru R''ErVOOtt:E l-IIER
LA SITUATION DA'N'S I'E §ECTEI''JR DU Z!N:e' A SIGNALER EN PREIIHIER
Eü, LrEU auE LA, c,wTr.qIsgrà]$-Êsi- orposee A rourE IttlITlATrvE P0uvAlt,T
coNDtUIRE A UNE ENTENTÎE àij' À U'N CARTET-. LA COMtcltrssIoN PR0P0sE




NORVEGE) OE LA N'ECE'SSITE- DA PiEirO*E UNË_TII'€ D}FÀ}§,E,*B+E--A+XN 
DE
PREVENTRLEnEcou.n.sADEsREsTRIcTIoNsAUxEcHANGES.PAR
AILLEURS LA COM;I{X$§[ONr PNOiO'SE-8UTAU F,'AN BtrLATERAL LA COMM[JNAUTE
POURSUIVE LES DEtl,lAR6[+ES AUPRES DES AUTORITES AwTEBXCAtrNES 
AFIN DE
LES CONV'AINCRE DE NE pA'S'iEcOUnrn A D',ES MESURES DE SAUVEGARDE
, 
"^o v' ouE LES sERv'rcES STATISTI.UES'
DES ElAÏS I,lEMBRES DONNENT DES INFORMATtrONS PLUS RAPIDES SUR
LIEVOLLTTION DES ECHANGES DE ZINC 'E 
,sJ bvr'^ ouiul{E ETUDE DES PERSPECTIVES
DE LÜ' trF{ÛUSlRIE DU ZINC SOIT ENTREPRISE RAPIDEfqENT AFIN DE
DETERMINER SI LA CRISE ACiueuue, 0UI EST ttIONDIALE ' APPELLE 0U
NON DES AJUSTEHENTS STRUCTiJRELS DE LA PART DE L 
I IruDUSTRIE
EUROPZEl\INE. SIGNALONS GUE LE S,ECTEUR DISPOSE DI UNE tsASE
D,AppRovISIoNNEt{ENT EN rqÀiraene pREFTIERES IttlPoRTANtE DANs LA
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3. OBJECTIFS GENERAUX ÂCIER 19E511990 (H. HELIN)
a-------
ITanoI LA TcoIq!,IIsstoN INFoRMERA LE CONSEIL. DES PREMIERS ELEMENTS
CONCER'{ANT LES OBJECTITS GENERAUX ACIER DE LA PROCHAINE DECENNIE
ET SUR Lâ RESTRUCTURATION DE LA SIDERURGIE EUROPENNE.
LA cotylr{ISsION RESTE BIEN ENTENDU DTAVIs ouE LE sucCEs Dr utlE
POLITIAUE DE RESTRUCTURATION EEE EST DIRECTEMENT LIEE A UNE
ACTION SIFTULTANEE DE REC0NVERSION AUI DOIT PERFIETTRE DE TR0UVER
DES EMPLOIS NOUVEAUX AUX TRAVAILLEURS SORTANT DE LA SI DERURGIE'
IL EST TOUTEFOIS DIFFICILE DE SE PRONONCER A'CTUELLEMENl DE FACON
pRECEIIISE SUR LE NOtttBRE.DtErlPL0IS AUI SER0NT AFFECTES : IL
FAUDRA AVANT CELA CONI{AITRE LES AXES ESSENTIELS DE LA RESTRUC-
TURATION. RAPPELONS EGALEMENT OUI IL S'AGIT DI UNE PREMIERE
PARTIE DES OBJECTIf§ GENERAUX ACIER CONCERNANT LA DEFINITION DES
BESoINs EN AcIER ET LIADAPTATION DE LTAPPAREIL DE PRODUCTION EN
TERt'tES DE OUANTITES. . LES AUTRES ASPECTS, A SAV0IR LA RESTRUCTU-
RATION, LTAUG,l|ENIAtTON DE LA COMPETTTIVITE, LTE[ylPL0I ET LE
FINANC'EI'IENT SERO!ÜT lRAITES ULlERIEUREMENT. ON SIATlEND A CE
ouE LE DOSSIER SOtI TINALISE DANS. LE COURANT DE LITAUT0MNE
. pRoCHAIN. ACTUeliemeuf LA Cotqf'[ISsION CONST LTE T0uTEs LEs
PARTIES CONCERNEES (EXPERTS GOUVERNEMENTAUX ET REPRESENTANTS
DE LA SIDERURGIE ONT DEJA ETE APPELES A SE PRONONCER. LES
REPRESENTANTS DES TRAVAILLEURS, DES UTILISATEURS ET DES NEGOCI-
.ANlS SERONT CONSULTES AVANT LA FIN DU MOIS DE JUIN).
LA CoMptIssION ET LA SIDERURGIE, Col.iSCIEl{TEs DES C,ÛNsEoUENcES
NEFAsTES ou,ENTRAINE SUR LE rtARcHE LTExISTENcE DE'sr0cKs ExcES-
SIFS PAR RAPPORT AUX PREVISIONS'DE LA CONJONCA'I'ETURE, ESTIM.ENT
" QU 
' 
UNE EVALUATI ON DE LA DEfVIANDE EN PRODUI TS S I DERURGI OUES DOI T
coRREsPoNDRE AUx BEsoI.Ns NoRI,IAUX DU MARCHûE. EN D.AUTRES TEKI.IES,
LA SIDERURGIE COtIlI'IUNAUTAIRE DOIT, EVITER DI INTRODUIRE DANS SES
PREVISIONS DE CAPACITE DE PRODUCTION LA COUVERTURE DE DEMANDES
DE pOINTE ET DE COURTE DUREE, ESSENTIELLEMENT 0CCASI0NNEE PAR -l-{
CONSTITUTION DE STOCKS SPECULATI FS.
LES PREMIERS RESULTATS FONT APPARAIlRE OUE LE NIEIIVEAU DE
PRODUCTION DE LIANNEE RECORD 19?4 NE SERA ATTE'INTE,EN CAS DE
DEVELOppEMENI ECONO14IOUE FAVORABLE, 0Ur EN 19815 P0UR LA
PLUPART DES PRODUITS SIDERURGIQUES.
LA COIIIMIS§ION ET LA SIDERURGIE SONT ACONSCIE+{TES QU' UNE RENTABI-
LITE SUTFISANTE DES ENTREPRISES EXIGE UNE ADAPTATION STRICÏE DE
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-{- --:PoUR LI ACIER BRUT ET SUR BASE DI UNE HYPOTHESE DE DEVEUOFPEMENT
EcoN0MIoUEFAvoRABLE,LEScAPAcITESgEPRoDUcTI0NExISTANTES
;;"i;;;'iÈrossENT DE pLUs DE zs ltrLLi,orirs,u,E ToNENEs !Fs'!APlc1:
TES t,ECEsSAIRES A LA COUVERTURE DES BE.SOI'NS DE 19E3 «'§Otr UN !llllll!!
ExcEDENT,oi-CAPAcITEs DTENVIRoN 13 8l' o/o)'
AUilIIVEAUDEsPRoDUITsLAMINEs,LAcoMPARAIS0NDEScAPAcITES
EXISTANTES EN .19?8 ET LES BESOINS ESTIMES POUR 1983 FONT
APPARAITRE DES A PRESENT DES CAPACITES' EXCEDENTAIRES IMPORTANTES
POUR LA PRESOUE.TOTALITE DES PRODUITS LONGS ET' PARMI LES
PROEUITS PLATS DE FORTES SURCAPACITES EN TOLES FORTES ET MOYEN-
NES., POUR LA TOTALITE DES LAMINOIRS, L' EXCEDENT SE SITUE A
ENVIRON ?5 MILLIONS DE TONNES ( SOIT UN. EXCEDENT DE CAPACITES
DE 15 OIO ENVIRON)"
LA SIDERURGIE A DEJA PRIS AU COURS DES DERNIERES'ANNEAES UN
CERÏAIN NOMBRE DE.MESURES DIADAPETATION OUI ONT CONDUIT A UN
REPLI DE 1O MILLIONS DE TONNES ( ZO? CONTRE ?12 MILLDIONS DE I
TONNES) DES CAPACITES ÉFFECTIVES DE 1978 PAR RAPPORT A C'ELLES
OUi IAVAIENT ETE ANNONCEES TROIS ANS PLUS TOT POUR LA MEME
ANIiEE. UNE REDUCIION SUPPLEMENTAIRE DES CAPACITES DANS LES
DELAIS LES PLUS RAPIDES, DE L'ORDRE DE ?5 MILLIONS DE TONNES
DIACIER BRUT, PARAIT NECESSAIRE. LA FORflIE OUE PRENDRONT CES
REDUcTIoNS oÉ cAPAcITES ( FERMETUREs SANS REMPLACEMENT, GEL DES
INSTALLATIONS...) SERA A DE'TERMINER APRES DISCUSSION ENTRE
.TOUTES LES PARTIES CONCERNEES.
LA coMMISSIoN A EU UNE SERIE DI ENTRETIENS AVEC LES PRODUCTEIJRS
DE LA COl'lt'lUtllUiE AFIN DTASSURER LA COTTehENCE ENTRE LEs 0BJEcTIFS
GENERAUX ACIER ET LES INTENTIONS INDI;IVI.DUELLES. A PARTIR 'r',,
DE PROGRAMMES A MOYEN TERME PROJETES PAR LES ENTREPRTSES SIDE
RURGIOUES LA COMIqISSION EST EN ltlESURE DE SÈ.FAIRE UNE IDEE SUR
LES FERMETuRES PREVUE§, suR LES -INVESrISser'teNts, sul-.11^ll9l'ç-
TIvITE ET sUR LtEvôr-urioru DE Lf EMPLOI. ttlALGREl, LES EIME§uREs
DE FESTRUCTURATION SERIEUSES ENVISAGEES DANS LA COTVIMUNAUTE'LA COMMISSION RESTE PREOCCUPEE NOTAMftlENT PAR CERT,AI!!S TENDANCES
DES PRODUCTEURS DE DEPLACER LE PROBLEME DES SURCAPACITES DI UNE ','
GAMME DE PRODUITS A UNE 'AUTRE, PAR EXEMPLE DES'PRODUITS LONGS
VERS LES PRODUITS PLATS IEEIAIE OU LES ACIERS SPECIAUX
AU STADE ACTUEL DES OBJECTIIS GENERAUX ACIERE LA COMMISSION
ESTIME OUIIL RESTE INDISPENSAELE. DIUNE PART DE IIII'I!EIEIIIEE!IIII
trrDl!!!ltl!lEllBElS!l8Els
REDUIRE DE FACON IMPORTAINTE DES
LES REMPLACER ET D' AUTRE PART OUE
DES PROJETS DIEXTENSION,OU.ELLES
DANS UN PREIIIIER STADE ENFIN, LA
DE FINIIR, EN §0LLABoRATI 0N AVEC
TARITES AU NIVEAU DES PRODUITS,
COMI,IU,NAUTE. CIEST LE PRINCIPE DE
ull'
NNNN
CAPACITES DE PRODUCTION SANS
LES ENTREPRI SES ABANDONNENT
ENVISAGENT A.CTUELLEMENT.
COMIYIISSION SIEFFORCERA DE
LES ETATS ITIEMBRES,DES COI'lPLEMEN-
ENTRE LES ENTREPRISES DE LA




LES ENTREPRISES ECHANGENT LEURS PROGRAMMES D.E PRODUCTION POUR
OUE LÊ§ INSTALLATIONS LES PLUS PERFORMAiITES PUISSENT FAERIOUER
LES PRODUITS,SIDER,URG[§UES AUX !!! CONDTTI,ON§ LES PLUS COMPE-
TITIVES.
4. AGRICULTURE GRECE (CHEVALLARD)
!-------
LA COMMISSION A EU UN E,CHANGE DE VUE§ SUR LES OUESTIO,NS
s0uLEvEES PAR LTADHES'I0N DE LA GREc,E DANS L€ sEcrEEtR AGRIcoLEg-ELLE A ARRETE SES PREIqIE|RJES ORIENtr,ATIONS A TET €fFET ET ELLE ACHARGE LES SE.RV'ICES D.E PREPTA.REfr L.E8 TIAND,AT D€ NEGOCIATIONA LA LUMI€RE EGALEIT:ENT ,D.E,S.ETUDES ,A {IIEûI.ER .POUR ,CHAOU.E SECTEURAGRICOLE CONCERNE.
5. NOfqINATIoN DU DIR€ErEr,'R rGE,rrJERÂL DE LTAGRTcuLTuRE (vAN DER pâs)E------- -___É ____-r_-
LA COTYIMISSION A NOMüfl8.M-,C1.ÀU,DE YJL.LAIN, DIREC[,EUR 6ENEAÂLA LTAGRICULTURE..t{" VI,LILâ[N S,UCCEDE,A tq. L,OUIS-GEORGE RABOTOUI A ETE DI,RECTEU.f, G,EæEAJA,L DE;PUIS 195E ET OUI .f, ATTE,INT ,L'AGEDE LA RETRAITE.
UN CURRICULUÙI VITAE D,E M- Y.ILLN IN UOUS SEPS ENYOÿ8.
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